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à votre service

 Je suis titulaire mais je ne suis pas 
rattachée à un collège en particulier. 

J’effectue des missions ponctuelles de 
remplacement selon les besoins du service. 
J’interviens pour assurer l’entretien des 
locaux ou en restauration collective (service 
aux élèves, préparation de repas, nettoyage, 
plonge…). La polyvalence m’apporte et 
m’apprend énormément. Il faut s’adapter et 
être réactif. Je côtoie beaucoup d’équipes du 
Département. D’ailleurs, j’en profite pour saluer 
tous les collègues qui œuvrent au quotidien 
dans les collèges. Je les connais presque tous ! 
À ce jour, j’ai effectué 18 remplacements, il 
m’en manque encore 2 et je les aurais tous 
faits ! »

Catherine 
Portes,
agent remplaçante 
dans les collèges



contact lotois / n°99 / OCTObRE 2016 / 3

	 4	 PAROLES	DE	LOTOIS
	 6		COLLÈGES	 
  La cité scolaire de Luzech en fête
	 8		ÉDUCATION 
   Quoi de neuf  

à la rentrée scolaire ?
	10		ROUTES 
   Un chantier atypique  

de désamiantage
	11		SOLIDARITÉ 
   Le maintien à domicile des 

personnes âgées, une priorité

	13	 DOSSIER
  CHOISIR LE LOT 
   14  Le début d’une démarche 

collective
   16  La CCI lance une application 

pour favoriser le recrutement
  17  Les perspectives 

démographiques du Lot
  18  Lot Numérique, où en est-on ?
  19  L’enjeu de la reprise et de la 

transmission d’activités
  20  Faire face à la désertification 

médicale
  21  Les produits du Lot, un atout

	23	 ASSOCIATION		
   Zoom sur le Carrefour  

des sciences et des arts
	24	 HEUREUX	D’ÊTRE	LOTOIS		
   Patrice Foissac, président de la 

Société des études du Lot
 26	 CULTURE		
   Prime à la jeunesse  

dans les écoles de musique
	27	 SPORT	
	 	 Découvrez le twirling bâton
	28	 PATRIMOINE  
   La Vierge noire de Rocamadour 

passée au scanner
	30	 AGENDA

sommaire

Votre trimestriel Contact lotois est diffusé par La Poste et par Adrexo dans toutes  
les boîtes aux lettres. Si vous avez connaissance d’un problème de distribution, n’hésitez 
pas à nous contacter au 05 65 53 40 00
Contact lotois est un magazine édité par le Département du Lot et diffusé gratuitement. Directeur de la publication : 
Willy Luis, directeur général des Services du Département. Rédaction et coordination du magazine : service 
Communication. Rédacteurs : Jérôme Poupon, Aurélie Beauvois, Philippe Mellet et Fabrice Clary. Photos : Nelly 
Blaya. Coordination : Vanessa Caglieri. Création et mise en page : Ogham. Impression : Fabrègue imprimeur. 
Distribution : Adrexo et La Poste. Tirage : 88 000 exemplaires. Contact lotois : Avenue de l’Europe-Regourd, BP 291 
46005 Cahors cedex 9 - Tél. 05 65 53 41 27. Courriel : contact.lotois@lot.fr - Internet : www.lot.fr. Dépôt légal : 
octobre 2016. ISSN : 1147 – 9000
Afin de préserver l’environnement, Contact lotois est imprimé  
sur du papier 100 % recyclé.

Cette rentrée scolaire a marqué  
un temps fort pour le Département. Après la réalisation de la cité 
scolaire de Luzech, premier collège lotois construit par  
le Département, le prochain grand chantier concernera la 
reconstruction du collège de Bretenoux, où je me suis rendu 
début septembre pour lancer le projet.
La jeunesse est l’une des priorités fixées par notre projet de  
mandat « Demain le Lot ». En matière d’éducation, cela s’est 
concrétisé par le maintien d’un investissement conséquent,  
soit 24,5 millions d’euros afin de garantir les meilleures 
conditions d’enseignement aux collégiens.
Les illustrations des choix opérés dans cette perspective sont 
nombreuses. Je pense à l’opération Ordi’Lot qui poursuit son 
évolution, à la qualité de nos cantines scolaires et au maintien  
de la gratuité des transports scolaires pour tous les Lotois  
de la maternelle aux études supérieures.
Investir dans l’avenir, c’est investir pour la réussite des jeunes,  
et pour leur avenir en tant que Lotois.
En effet, s’il fait bon vivre dans le Lot, les statistiques montrent  
que la population y est vieillissante.
Qu’il s’agisse de garder nos jeunes sur notre territoire ou d’attirer 
de nouveaux actifs, l’attractivité de notre département constitue 
un axe de réflexion majeur. Cela suppose l’identification et le 
développement des atouts de notre territoire, notamment la 
valorisation de notre environnement économique.
C’est dans ce sens que le Département a initié l’élaboration  
d’une stratégie de marketing territorial et d’un plan numérique, 
tout en restant le garant des solidarités territoriales.
Tourné vers l’avenir et au cœur des solidarités, le Département  
se mobilise pour que rayonnent les qualités indéniables de son 
territoire, dont les Lotois demeurent les meilleurs ambassadeurs.

édito

Investir pour  
la réussite  
des jeunes 

Serge Rigal
Président du Département du Lot
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paroles de Lotois

Vous avez des idées, des propositions,  
des remarques écrivez-nous !
contact.lotois@lot.fr+

Plus	que	magique,		
merci	!		
Z. Z.

	C’était super, encore, encore, bis, bravo, 
à la prochaine ! Merci pour la berceuse  
et le réveil au violoncelle !		
N. T.

GÉNIAL,  
J’ADORE ! 
B. F.

Avec un peu moins  
de lumière, la nuit aurait  
été plus belle.
M. B.

	Magnifiques	photos,	
magnifique	site...	
Bien-être	assuré.		
G. C.
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	À	recommander	pour	
l’année	prochaine	!		
A. C.

GÉNIAL,  
J’ADORE ! 
B. F.

Stellaire... 
E. C.

paroles de Lotois

contact lotois / n°99 / OCTObRE 2016 / 5

LES	GPS		
FONT	FAUSSE	ROUTE
Je me permets de vous signaler un 

dysfonctionnement routier. Chaque été, la RD 11, 
qui va de Gluges à Padirac, est submergée de 
touristes, guidés par leur GPS, qui vont à Padirac.
Cette route, habituellement utilisée par les locaux 
(agriculteurs, commerçants, cyclistes et piétons), 
n’est pas faite pour accueillir autant d’usagers.  
Elle est étroite, sinueuse, cahotante et dangereuse.
En installant un panneau « grotte de Padirac » à 
la croisée de la RD 840 et de la RD 43 juste après 
Gluges, vous inciteriez les touristes à passer par 
Montvalent et Alvignac et ainsi à utiliser des routes 
refaites récemment comme la RD 840 et la  
RD 673.
Ces modifications mineures permettront à  
deux populations différentes de vivre en parfaite 
harmonie. 

P. T. (Miers)

La remarque que vous faites sur le guidage par GPS est 
malheureusement de plus en plus courante et justifiée ; 
les GPS détectent très souvent des itinéraires sans tenir 
compte du statut ou du gabarit des voies, qu’il s’agisse des 
itinéraires avec l’option « le plus court » ou « le plus rapide ». 
Nous rencontrons ce problème dans de nombreux endroits 
du Lot car le réseau des routes départementales est très 
dense, plus de 4 000 km, auquel il faut ajouter les voies 
communales.
La multiplication de panneaux ne modifie en rien aujourd’hui 
la pratique de l’usager qui suit les consignes de son GPS 
et non celles de la signalisation directionnelle. À titre 
d’illustration, la route départementale n° 43 qui va à Floirac 
est équipée d’une signalisation bien visible qui interdit la 
circulation des véhicules de plus de 13 tonnes. Malgré cela, 
régulièrement, des véhicules de 38 tonnes s’y engagent et 
ne s’arrêtent que lorsqu’ils sont bloqués dans Floirac.
Nous intervenons régulièrement auprès des gestionnaires de 
cartographie GPS, pour leur communiquer des précisions à 
prendre en compte pour améliorer l’information à donner aux 
usagers. Malheureusement, nos informations se traduisent 
rarement dans le calcul d’itinéraire. Nous réitérerons 
néanmoins nos demandes sur ce sujet.

UNE	FÊTE	DE	LA	NUIT	MAGIQUE
À	L’ÉCOMUSÉE	DE	CUZALS	
À l’invitation du parc naturel régional des Causses 
du Quercy, en partenariat avec le Département 
du Lot, près de 600 personnes se sont retrouvées 
à l’écomusée de Cuzals le 27 août dernier, pour 
rendre hommage à la nuit... Au programme de 
cette première fête de la nuit : observation du ciel 
étoilé, signature de la charte de protection du ciel, 
déambulation artistico-scientifique entre contes, 
chauves-souris et musique douce, bivouac à la 
belle étoile en famille ou entre amis, croissants 
chauds au petit matin... Cette première a été 
un véritable succès, comme le traduisent ces 
témoignages laissés ici ou là sur Facebook.

Retrouvez le Département sur  
www.facebook.com/lot.departement



6 / contact lotois / n°99 / OCTObRE 2016

Q uelques semaines après la rentrée 
scolaire, parents d’élèves, grands-pa-

rents, anciens professeurs, futurs élèves ou 
simples curieux ont pu découvrir la nouvelle 
cité scolaire de Luzech, au cours d’une 
grande journée de fête baptisée Récré’ 
cité. Sous un soleil estival et à l’invitation du 
Département du Lot et de la ville de Luzech, 
1 300 personnes ont poussé les portes des 
écoles (maternelle et primaire) et du collège, 
arpenté les couloirs, les salles de classe ou 
le centre de documentation et participé en 
même temps aux nombreuses animations 
gratuites concoctées par de nombreux par-
tenaires (dont Lézard de la rue).
Dès l’arrivée, sur le tapis rouge, les 
comédiens de l’Esat de Boissor (site voisin 
de l’établissement) donnaient le ton : celui 
de la bonne humeur. Si certains élèves ont 
joué les guides tranquilles pour leurs familles, 
les drôles de clowns municipô, ont été plus 
tonitruants au cours des visites organisées !

Toute une journée de récré  
à la cité scolaire de Luzech
1 300 personnes ont découvert le nouvel établissement d’une 
manière originale et « récré-active », le 24 septembre dernier.

jeunesse

Retrouvez des 
photos sur la page 
Facebook du 
Département  
du Lot



Un vrai festival
Côté écoles, les enfants et les grands ont 
profité des courts-métrages d’animation 
proposés par Kinomad dans la salle de 
motricité. Tandis que la cour (avec vue sur 
la tour de l’Impernal) accueillait le plus grand 
des petits chapiteaux du monde pour un 
spectacle de puces savantes.
Côté collèges, le Département exposait des 
œuvres de l’artothèque du Lot : des gravures, 
dessins et collages, autour de la nature et de 
l’architecture. Dans un planétarium gonflable, 
les visiteurs ont touché du doigt les étoiles. 
Juste à côté, les enfants ont pu s’asseoir 
dans le coin cosy des « Grands Chemins » 
pour un moment de lecture. Et le Carrefour 
des sciences et des arts proposait plusieurs 
expositions ludiques (elles sont restées dans 
l’établissement quelques jours de plus pour 
pouvoir être utilisées par les enseignants). 
Les visiteurs ont été également acteurs 
tout au long de la journée en participant 

aux différents ateliers : fabrication de cerfs-
volants (avec « Porté par le vent ») et initiation 
à l’art de la gravure (avec la Maison des arts 
Georges-Pompidou de Cajarc).
L’équipe éducative était présente, 
notamment l’infirmière de l’établissement 
pour des messages de prévention. 
Dans le restaurant scolaire, l’équipe du 
Département accueillait les visiteurs avec 
de rafraîchissantes préparations autour des 
fruits et des légumes.
Enfin, avant de quitter Récré’cité, les visiteurs 
se faisaient tirer le portrait par la compagnie 
Les Cubiténistes sur le parvis. Une dernière 
photo souvenir, toujours dans la bonne 
humeur. 
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UN	PROJET	COMMUN	
La cité scolaire de Luzech a été 
construite par le Département du Lot 
et la commune de Luzech. C’est après 
l’inondation en 2003 de l’ancien collège 
situé en ville que le Département a 
décidé la construction d’un nouvel 
établissement. C’était une première : 
tous les collèges publics lotois ont  
en effet été construits par l’État,  
avant la décentralisation.
La commune de Luzech a rejoint  
le projet pour reconstruire ses écoles 
sur le même site, ce qui permet 
la mutualisation des installations 
(chauffage, restauration…), à proximité 
des équipements sportifs communaux.
D’un point de vue technique, la cité 
scolaire de Luzech profite de tous les 
aspects du développement durable : 
recours aux énergies renouvelables 
(géothermie, panneaux solaires), 
utilisation de matériaux sains, 
architecture bioclimatique, économie 
d’eau, limitation des rejets…  
Les collectivités ont investi 18,1 millions 
d’euros pour ces bâtiments de 6 000 m2 

qui peuvent accueillir 450 collégiens, 
90 élèves en maternelle et 150 élèves 
en primaire.

jeunesse
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Le Département continue d’investir pour la jeunesse  
(24,5 millions d’euros cette année). Voici un petit tour 
d’horizon, quelques semaines après la rentrée scolaire.

Un nouveau collège 
à Bretenoux
Si la rentrée scolaire 2016 dans 
le Lot a été marquée par l’ouver-
ture de la cité scolaire de Luzech, 
elle a aussi vu la confirmation 
que le prochain grand chantier 

concernera la reconstruction du 
collège d’Orlinde à Bretenoux. 
C’est ce qu’a tenu à réaffirmer 
Serge Rigal, président du Dépar-
tement, lors d’une visite dans cet 
établissement, à l’occasion de la 
rentrée scolaire. « Après Luzech, 

le prochain collège que le Dépar-
tement inaugurera sera celui de 
Bretenoux », a-t-il déclaré. Pierre 
Moles, maire de Bretenoux, a sa-
lué « l’engagement fort du conseil 
départemental » pour le collège 
d’Orlinde.

En travaux, des 
salles de sciences 
aux cuisines
Figeac-Masbou	:	quatre salles de 
sciences, trois laboratoires et une 
salle de classe vont être restruc-
turés. Le projet comprend égale-
ment la création d’un ascenseur 
pour rendre l’ensemble du col-
lège accessible aux personnes 
handicapées. Les travaux seront 
achevés au printemps 2017.
Coût : 565 000 euros.
Cahors	Olivier-de-Magny	: face 
à l’augmentation des effectifs, 
un bloc sanitaire supplémentaire 
sera construit et un nouvel as-
censeur sera installé. Travaux de 
décembre 2016 à août 2017.
Coût : 245 000 euros.
Martel	:	 la salle de technologie 
sera restructurée d’ici début 2017 

Quoi de neuf  
dans les collèges ?

jeunesse

Le collège de Martel 
en travaux durant l’été.



pour correspondre aux tech-
niques d’apprentissage actuelles. 
Coût : 153 000 euros.
Salviac	:	 le CDI est réorganisé 
en un grand espace moderne et 
fonctionnel de 110 m2. 
Coût : 100 000 euros.
Puy-l’Évêque	: le projet de réno-
vation du service de restauration 
est lancé. Les travaux seront réa-
lisés de juillet 2017 à août 2018. 
La sécurité et la qualité alimentaire 
ne peuvent être garanties qu’en 
s’appuyant sur des cuisines per-
formantes.
Coût : 1,1 million d’euros.

Pour réduire  
les factures  
de chauffage
Ces cinq dernières années, le 
Département a investi 3,4 millions 
d’euros pour l’amélioration de l’ef-
ficacité énergétique des collèges : 
10 collèges ont vu 100 % de leurs 
menuiseries remplacées ; 5 col-
lèges ont plus de 90 % de leurs 
façades isolées.
Parmi les chantiers actuels : la ré-
novation des façades du collège 
de Vayrac avec le remplacement 
des menuiseries, la pose de pro-
tections solaires et la peinture des 

façades (250 000 euros). D’autres 
chantiers, déjà réalisés ou à venir, 
concernent les remplacements de 
menuiseries (Cajarc,  32 000 eu-
ros ; Puy-l’Évêque, 37 000 euros ; 
Latronquière, 50 000 euros ; Laca-
pelle-Marival, 21 000 euros) ou du 
système de régulation de chauf-
fage (Cahors-Gambetta, 38 000 eu-
ros).

Circuits courts :  
un exemple à suivre
Au collège de Bretenoux, sept 
contrats ont été signés avec 
des producteurs locaux pour la 
fourniture régulière de légumes, 
produits laitiers et viandes (soit 

30 000 euros par an et plus de 
20 % des achats du collège). 
Des contrats similaires devraient 
être mis en œuvre dans d’autres 
collèges lotois dans les prochains 
mois. Le recours aux productions 
locales permet à la fois d’amélio-
rer la qualité des produits servis 
aux élèves, de développer l’acti-
vité des agriculteurs lotois et de 
favoriser un approvisionnement 
respectueux de l’environnement.

Des tablettes  
dans le cartable
L’opération Ordi’Lot (qui permet 
aux élèves de 6e d’être dotés 
d’un ordinateur à la maison) évo-
lue cette année : le Département 
s’est engagé, auprès de l’État, à 
expérimenter les tablettes tac-
tiles. Pour les élèves scolarisés 
en classe de 6e aux collèges de 
Gourdon et de Latronquière, les 
portables, jusque-là réservés à un 
usage à la maison, seront rempla-
cés à titre expérimental par des 
tablettes qui seront apportées au 
collège pour un usage en classe. 
Avec l’arrivée progressive des 
manuels numériques, la tablette 
pourrait se substituer aux livres 
dans le cartable. 

TRANSPORTS	
SCOLAIRES	:		
TOUJOURS	GRATUITS
Pour la rentrée 2016, le Département 
a fait le choix de préserver la gratuité 
des transports scolaires pour les 
familles (ce qui représente un budget 
de 10 millions d’euros).
INFOS PRATIQUES :  
le numéro vert en cas d’alerte météo 
est le 0 805 360 660 ; le site lot.fr 
permet de consulter la carte des 
circuits de transports scolaires et 
leurs horaires (rubrique transports).

jeunesse
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U n espace entièrement confi-
né, des ouvriers spécialisés 

équipés de masques et de com-
binaisons blanches et un sas de 
décontamination pour entrer et 
sortir de la zone en travaux. Ce 
n’est pas le décor habituel d’un 
chantier routier. Pour la construc-
tion d’un nouveau giratoire sur 
la RD 820, près de la zone de 
Cahors Sud, une opération de 
désamiantage a été menée 
début septembre. Les études 
avaient montré que de l’amiante 
se trouvait dans la structure de la 
chaussée : une première dans le 

Lot. Environ 150 tonnes de ma-
tériaux étaient concernées ; une 
fois retirés de la route, ces dé-
chets ont été acheminés vers les 
filières agréées. Rappelons que 
l’amiante (matériau interdit depuis 
1997) est sans danger quand il 
est inerte ; il ne devient nocif que 
lorsqu’il est rendu volatile, à la fa-
veur de travaux.

Sécurité routière
Ce chantier, mené par le Dépar-
tement, en concertation avec 
le syndicat de Cahors Sud, 
concerne également le raccor-

dement de la RD 149 venant de 
Lalbenque. Le Département du 
Lot investit 1,2 million d’euros 
dans cette opération (les abords 
de la RD 149 sont financés par le 
syndicat de Cahors Sud) qui pré-
sente de nombreux avantages : 
l’aménagement du giratoire per-
mettra de supprimer un carrefour 
dangereux (avec une traversée 
de 4 voies) et d’améliorer les  
accès à la zone de Cahors Sud en 
pleine expansion. 

Inédit : de l’amiante dans la chaussée
Pour accompagner le développement de la zone de Cahors Sud, le Département  
du Lot réalise un nouveau giratoire sur la RD 820. Mais la première phase du chantier  
a été très inhabituelle car il s’agissait d’une opération de désamiantage.
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routes

COMMENT	LE	DÉPARTEMENT	DU	LOT	
SOUTIENT	L’ÉCONOMIE	?
Cofondateur du syndicat mixte de Cahors Sud, le 
Département du Lot a mis à la disposition de cette 
structure des moyens humains et financiers conséquents. 
Cette année encore, le Département investit près de 
390 000 euros pour cette zone. Mais cette action est 
réorientée par une nouvelle loi qui confie à la Région le rôle 
de leader en matière d’économie : le Département ne peut 
plus poursuivre son action au sein de Cahors Sud.
Il n’en demeure pas moins que le Département travaille 
encore pour le développement de l’économie lotoise :  
en accompagnant les projets des collectivités lotoises ;  
en animant un plan d’amélioration de l’attractivité du Lot 
(lire p. 13) ; en favorisant les conditions d’accueil des 
entreprises et des habitants (plan haut et très haut débit, 
amélioration des services au public…).
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solidarité

D ans le Lot, permettre aux personnes 
âgées de vivre chez elles le plus long-

temps possible est l’une des priorités du Dé-
partement et de ses partenaires. L’allocation 
personnalisée d’autonomie (APA) représente 
un levier important pour permettre le maintien 
à domicile des seniors. Chaque année, près 
de 4 000 personnes âgées bénéficient de 
cette aide destinée à couvrir les dépenses 
nécessaires pour bien vieillir chez soi : heures 
d’aide à domicile, portage de repas, téléassis-
tance, etc.
Toutefois, une partie des frais reste à la charge 
du bénéficiaire, en fonction de ses ressources 
et de son niveau de perte d’autonomie. Mais 
après la réforme appliquée depuis le printemps 
2016, cette participation est globalement à la 
baisse : - 13 % en moyenne (et jusqu’à - 50 % 
dans certains cas). Le Département prend en 

charge cette différence, soit un engagement 
de près de 800 000 euros par an.

Téléassistance,  
gage de sécurité
D’autres actions du Département participent 
au maintien à domicile des personnes âgées, 
notamment le dispositif de téléassistance qui 
compte 1 900 abonnés et permet d’être relié 
aux pompiers du Lot, jour et nuit, et d’être se-
couru en cas de besoin, après une chute ou 
un malaise.
Pour assurer un accompagnement de proxi-
mité des personnes âgées et de leur famille, 
six espaces personnes âgées sont répartis 
sur le territoire (Cahors, Figeac, Gourdon, 
Gramat, Luzech et Saint-Céré). Ils permettent 
d’apporter des réponses adaptées et indivi-
dualisées. 

Selon les ressources et le niveau de dépendance des 
bénéficiaires de l’allocation personnalisée d’autonomie,  
bien vieillir chez soi peut coûter un peu moins cher.

Une bonne nouvelle  
pour les personnes âgées

23
Plus de 23 millions d’euros 
sont consacrés aux 
personnes âgées en 2016  
par le Département.  
Selon l’INSEE, 13,2 %  
de la population lotoise est 
âgée de 75 ans et plus :  
un pourcentage plus élevé 
que la moyenne régionale  
et nationale.



VIVRE	ENSEMBLE	EN	ÉTANT	SOI-MÊME
Dans le cadre des semaines des droits des enfants et  
des jeunes, initiées par le Département du Lot et le centre 
d’information sur les droits des femmes et des familles  
du Lot, un programme d’animations est mis en place sur  
le thème « Vivre ensemble en étant soi-même ».
Cahors : à la médiathèque, contes (16 novembre à 16 h  
et 20 novembre à 11 h) ; rencontre avec le philosophe 
Michel Puech le 19 novembre à 16 h (entrée libre).  
À l’espace social et citoyen de Terre-Rouge : exposition  
« Tous mes droits d’enfant » ; animations pour les  
7/12 ans le 31 octobre, pour les plus de 12 ans  
le 25 octobre (inscription au 05 65 53 13 95).
Figeac : du 7 au 15 novembre, exposition « Tous mes 
droits d’enfant » à l’espace François-Mitterrand.
Gourdon : à la bibliothèque intercommunale, du 14  
au 27 novembre, exposition « La Terre est ma couleur ».  
Animation pour les 7/11 ans le 30 novembre  
(inscription : 05 65 41 30 92).
Saint-Germain-du-Bel-Air : du 1er au 30 novembre, 
expositions « Agis pour les droits » (espace socio-culturel) 
et « Égalité filles/garçons dans les albums jeunesse » 
(bibliothèque).

droits des enfants et des jeunes
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EN	2017,	UNE	NOUVELLE	ORGANISATION
Dans un souci d’améliorer le service rendu aux Lotois, le 
Département a engagé une réorganisation de sa direction 
de la Solidarité : accompagnement des personnes âgées 
et handicapées, protection de l’enfance, protection 
maternelle et infantile, insertion, action sociale…
L’objectif ? Un ancrage plus fort des services sociaux  
au sein de chaque territoire, pour que les décisions soient 
prises au plus près des personnes en difficulté et pour 
améliorer encore la réactivité. Cette nouvelle organisation 
sera opérationnelle début 2017.

DES	VISITES	GRATUITES		
POUR	ALLÉGER	VOS	FACTURES
Vous souhaitez réaliser un diagnostic de maîtrise  
de l’énergie ou vous renseigner sur les dispositifs d’aides 
aux travaux d’économies d’énergie ? Les services  
du Département vous proposent des visites à domicile.  
Ces visites sont gratuites et à destination de tous les Lotois 
qui le souhaitent.
Outre la distribution de kits d’économie d’énergie 
(ampoules basse consommation notamment), elles 
permettent d’obtenir des conseils pratiques pour maîtriser 
sa consommation à travers des gestes simples, mais aussi 
d’avoir une évaluation du niveau d’isolation  
de son logement.  
Pour prendre rendez-vous : 05 65 53 44 51

solidarité

logement

1
Jusqu’en 2018, plus d’1 million d’euros seront apportés 
chaque année par le Département du Lot, l’État et 
la Région en faveur d’une soixantaine de chantiers 
concernant le patrimoine protégé lotois, dont près  
de 300 000 euros de crédits mobilisés  
par le Département du Lot. Un partenariat garantit 
la simplicité d’un guichet unique et un niveau 
d’investissement important : les aides attribuées pour 
les collectivités et propriétaires privés peuvent atteindre 
jusqu’à 80 % du coût des travaux.

actualités
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« Nous avons trouvé dans 
le Lot un bon équilibre 
entre épanouissement 
professionnel et 
personnel », témoigne 
Marc Fleuret qui a décidé 
de vivre et de travailler 
comme libraire à Figeac. 
Pour que d’autres actifs 
franchissent le pas et 
viennent s’installer dans  
le département, 
l’opération « Choisir 
le Lot » est lancée. 
Département, préfecture, 
chambres consulaires, 
communautés de 
communes ont entamé 
cette démarche pour 
préparer l’avenir du Lot.

CHOISIR  
LE LOT
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Pourquoi vouloir développer  
l’attractivité du Lot ?
Nous devons être bien identifiés au niveau de la nouvelle 
grande région. Notre département est la porte d’entrée 
de l’Occitanie, ce qui signifie qu’il occupe une situation 
géographique stratégique. Toutefois quand je rencontre des 
chefs d’entreprise, ils me confient souvent leurs difficultés 
à recruter certains de leurs collaborateurs. L’emploi des 
conjoints fait également obstacle à l’arrivée de nouvelles 
familles, tandis que la population locale vieillit… 

Force est de constater que le Lot a surtout une notoriété 
touristique. Peu ou mal connu, il apparaît pour le reste 
comme étant loin de tout, alors qu’il a des atouts 
indéniables. Il est donc important de les mettre en avant.  
Il fait bon vivre dans le Lot. Nous avons la chance d’avoir des 
industries de premier plan, de cultiver un savoir-vivre local, 
une gastronomie, des produits de qualité et une certaine 
philosophie de vie. En matière de numérique, nous avons 
lancé un plan d’équipement pour pallier l’absence des 
opérateurs privés. En matière de culture, nous accueillons 
bon nombre de festivals et nous avons la chance d’avoir des 
saisons culturelles riches. Sur bien des plans, on n’a rien  
à envier aux centres urbains. Il suffit de le faire savoir.

Le Lot est déjà un 
département touristique.  
Là, l’ambition est d’attirer 
de manière plus durable…
Non, il ne s’agit pas uniquement 
de faire venir des touristes. Notre 
ambition est également d’attirer des 
médecins dans les maisons de santé, 
des entrepreneurs pour reprendre 
des entreprises artisanales, des 
salariés… Il s’agit d’attirer de nouvelles 
forces vives qui contribueront au 
développement du département,  
ce qui profitera à tous, et notamment 
à la vie de nos villages (écoles, 
services publics, commerces…).

« Choisir le Lot » :  
une démarche 
collective
Le Département du Lot et la préfecture,  
avec le concours de toutes les 
communautés de communes et des 
chambres consulaires, ont lancé une 
démarche qui vise à inciter de nouveaux 
actifs et de nouvelles activités à 
s’installer dans le Lot : une manière de 
créer de la richesse, de pourvoir des 
emplois spécifiques qui ne le sont pas 
toujours, de rajeunir la population...  
Bref de préparer l’avenir du Lot.  
Serge Rigal, président du Département, 
brosse les enjeux de cette démarche. 
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Le Département  
s’est emparé de cette 
question, mais il ne 
peut pas faire tout,  
tout seul…
Il ne faut pas se voiler la face : 
à l’échelle du pays, le Lot est 
un petit département… Alors il 
y a tout intérêt à ce que tout le 
monde travaille ensemble pour 
améliorer l’attractivité du territoire : 
communes, communautés 
de communes, chambres 
consulaires… La dynamique est 
lancée. Il faut jouer uni, collectif, 
pour que le Lot en sorte gagnant.

Quelle image  
avez-vous du Lot ? 
La première étape de la démarche « Choisir le Lot »  
a été le lancement d’un questionnaire pour affiner  
l’état des lieux. 

Au début de l’été dernier, 729 per-
sonnes ont répondu au questionnaire 

« Choisir le Lot » mis en ligne sur Internet 
(un bon taux de participation pour ce 
genre d’enquête). Et parallèlement, 
une soixantaine de personnes ont été 
rencontrées lors d’entretiens ou d’ateliers 
thématiques (emploi et formation, 
agriculture, cadre de vie…) pour affiner 
l’état des lieux sur l’image du Lot.

Premier constat :  
les Lotois aiment le Lot
Près de 85 % des sondés se disent fiers 
d’être Lotois et, gage d’attractivité en-
courageant, pour les personnes qui se 
sont installées ici, le cadre de vie a été 
un facteur déterminant dans le choix du 
Lot comme lieu de vie.
Selon le sondage, les principaux sym-
boles du Lot sont Rocamadour (83 %), 
Saint-Cirq-Lapopie (68 %), Cahors et 
son vin (64 %), le patrimoine (52 %) et 
les spécialités gastronomiques (51 %). 
La thématique du tourisme est donc 

bien présente. Elle est perçue comme 
une filière économique importante au 
même titre que l’agriculture, mais aussi 
en tant que principal axe de promotion 
du département. Toutefois, les son-
dés souhaitent que le Lot ne reste pas 
qu’une destination de vacances. Ils 
expriment ainsi d’importantes attentes 
pour voir son image évoluer : ils veulent 
un Lot plus dynamique au plan écono-
mique (49 %), plus vivant culturellement 
(31 %) mais aussi associé à un dévelop-
pement raisonné et écoresponsable 
(29 %).
Près des trois quarts des sondés 
pensent que l’image du territoire à l’ex-
térieur est positive, mais avec une noto-
riété plutôt limitée à la sphère régionale. 
Ils espèrent donc une promotion qui 
puisse combler ce déficit de reconnais-
sance. À la lecture de ces résultats, la 
prochaine étape de la démarche « Choi-
sir le Lot » concernera la définition des 
actions à mettre en place pour rendre le 
Lot attractif. 

patrimoine

paysages

richesses 
naturelles

accueil

humain,  
solidarité

Les richesses 
culturelles et 
gastronomiques

La qualité et  
le mode de vie

Les valeurs 
humaines

L’attachement au territoire, 
son patrimoine et son  
environnement naturel

LES	VALEURS	ASSOCIÉES	AU	LOT		
SELON	LE	SONDAGE

+web
TOUS LES RÉSULTATS SUR www.choisir-le-lot.fr



Recrutements :  
une appli pour  
répondre facilement aux 
sollicitations 
La chambre de commerce et 
d’industrie du Lot a créé une 
application « emploi-conjoints » ?  
Thomas Chardard,  
son président,  
explique pourquoi. 
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spécifique, notamment dans le 
nord du département ou la région 
de Figeac. Avec cette application, 
l’idée est de généraliser ce 
concept et de pouvoir répondre 
rapidement aux sollicitations. 
Dès qu’une offre ou une 
demande est postée, chacun 
reçoit une notification. L’objectif 
est de compter entre 150 et 
250 entreprises « abonnées » 
d’ici quelques mois. Son 
développement s’est effectué 
de février à juin, et l’outil est 
opérationnel depuis cet été. 
À ma connaissance, nous 

« C’est une problématique 
récurrente dans le Lot. Depuis 
mon entrée en fonction, combien 
de fois n’ai-je pas entendu de 
chefs d’entreprise relater cette 
anecdote : alors qu’ils sont sur 
le point de recruter un cadre, ou 
que le candidat a été retenu et 
vient d’entrer en fonction, l’affaire 
capote et l’intéressé repart comme 
il était venu parce que son conjoint 
n’a pas trouvé d’emploi… Il existait 
bien des réseaux : certains DRH 
de grandes unités ont noué des 
contacts et tentent de travailler 
ensemble sur cette problématique 

+web
www.emploi-conjoints-cci.fr

« Nous avons gagné  
en qualité de vie »
Marc Fleuret et Amélie Roques ont quitté la région 
parisienne et se sont installés à Figeac pour devenir 
libraires. Ils ont choisi le Lot : témoignage.

 Parisien, j’ai été cadre durant 
25 ans dans une grande en-

seigne du secteur culturel qui a fini par 
fermer ses portes. J’avais été en poste à 
Marseille, Toulouse et même dans la ca-
pitale, sur les Champs-Élysées ! Avec ma 
compagne, dans la même situation que 
moi, on envisageait alors une reconver-
sion dans l’artisanat. Mais un formidable 
hasard en a décidé autrement, alors que 
nous prenions un verre en terrasse dans 
le centre de Figeac.
Une petite pancarte en vitrine, et nous 
sommes devenus libraires. Certes, 
j’aime les challenges, mais il a fallu bâtir 
un plan sur trois ans. La seconde an-
née achevée, les objectifs étaient déjà 
atteints. Pour autant, au-delà du défi 
professionnel, c’est le quotidien qui a 
surtout changé. Ce que l’on peut perdre 

éventuellement d’un côté sur le plan pu-
rement matériel (en termes de revenus), 
on le compense largement de l’autre : ici, 
à Figeac, j’ai l’impression de me prome-
ner quand je vais travailler, j’ai gagné en 
qualité de vie.

Fini le cholestérol !
Le dynamisme culturel, la richesse et la 
chaleur humaines, le bien vivre, et même 
la saine gourmandise, cela n’a pas de prix. 
Pour l’anecdote, depuis que je vis dans le 
Lot, je ne souffre plus de cholestérol !
Très vite, nous avons par ailleurs noué 
de nouvelles et solides amitiés. Et à plu-
sieurs reprises, j’ai réussi à convaincre 
des connaissances de nous imiter, no-
tamment des médecins qui ont, comme 
nous, trouvé dans le Lot un bon équilibre 
entre épanouissement professionnel et 

personnel. Géographique aussi : Tou-
louse reste assez proche pour ceux 
qui souhaitent ne pas être trop éloignés 
d’une métropole… » 



200 000 habitants en 2040 ? 

Quel état des lieux et quelles perspectives 
démographiques pour le Lot ?  
Bernard Nozières, de l’Insee (Toulouse), 
dresse le portrait d’un département avec  
une pyramide des âges atypique.
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« Avec 173 758 habitants en 2013, le Lot reste 
le 10e département le moins peuplé de France, 
malgré une croissance démographique moyenne 
annuelle (+ 0,8 %) supérieure à la moyenne 
nationale (+ 0,7 %). Cela est dû à l’arrivée de 
nouvelles populations, car le solde naturel (des 
décès bien plus nombreux que les naissances) 
est un des plus faibles de France.

Une population âgée
Ainsi, le Lot est le département le plus « âgé »  
du pays après la Creuse, avec une moyenne 
d’âge de 46,3 ans (40,2 ans en France).  
La pyramide des âges y est atypique, avec un 
nombre de moins de 60 ans bien inférieur à celui 
du reste du pays (65,5 % contre 75,7 %).  
Un déficit encore plus net chez les 18-40 ans. 
À l’inverse, 26,3 % de la population lotoise a plus 
de 65 ans (17,9 % en métropole). Le pourcentage 
d’actifs y est en retrait également.
Si les dynamiques restaient les mêmes, 36 % 
des Lotois auraient plus de 65 ans en 2040, soit 
29 000 seniors de plus. En termes de population 
totale, le Lot pourrait passer le cap des 200 000 
habitants avant 2040, mais cette projection 
est à considérer avec prudence. L’Insee peut 
en effet depuis le recensement « millésimé » 
2013 mesurer plus finement les migrations 
résidentielles, qui sont l’un des éléments sur 
lesquels s’appuient ces projections. Un nouveau 
modèle de projections sera disponible en 2017, 
qui permettra d’éditer des données plus précises 
en termes de perspectives à moyen et long 
terme. Mais les grandes tendances actuelles 
perdureront certainement. » 

sommes pionniers dans le Lot. 
Mais dans l’idéal, le plus pertinent 
serait de fonctionner sur des 
bassins d’emploi et d’élargir 
l’initiative à l’ouest de l’Aveyron ou 
au sud de la Corrèze, par exemple. 
Avant l’appli emploi-conjoints, 
d’autres aides au recrutement  
ont été expérimentées, comme  
le soutien logistique apporté  
pour trouver un logement ou  
la scolarisation des enfants…  
L’appli est téléchargeable 
gratuitement. » 

spécifique, notamment dans le 
nord du département ou la région 
de Figeac. Avec cette application, 
l’idée est de généraliser ce 
concept et de pouvoir répondre 
rapidement aux sollicitations. 
Dès qu’une offre ou une 
demande est postée, chacun 
reçoit une notification. L’objectif 
est de compter entre 150 et 
250 entreprises « abonnées » 
d’ici quelques mois. Son 
développement s’est effectué 
de février à juin, et l’outil est 
opérationnel depuis cet été. 
À ma connaissance, nous 

EN	CHIFFRES

173	758	
habitants

33,3 habitants au km2

Superficie : 5	217 km2

Variation de la population :  
taux annuel moyen entre 2008 

et 2013, +	0,1	% (- 0,3 %  
dû au solde naturel naissances/

décès ; +	0,5	%	dû à l’arrivée 
de nouveaux habitants)

1	415	naissances en 2014
2	161 décès en 2014
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Numérique :  
où en est-on ? 

C’est peu de le dire : le besoin d’un débit Internet de qualité est une remarque récurrente… 
Dans le cadre de l’attractivité du Lot, c’est même un enjeu de premier plan qui concerne 
tout autant les entreprises, les familles que les services publics. Alors, pour pallier l’absence 
des opérateurs privés de télécommunication, plus intéressés par les zones urbaines comme 
le Grand Cahors, les collectivités locales ont dû prendre à bras-le-corps ce problème en 
se regroupant au sein de « Lot Numérique » : 60 millions d’euros seront investis pour offrir 
à tous les Lotois une solution d’accès au haut ou au très haut débit d’ici 2021. Le projet 
combine différentes solutions technologiques selon les endroits : la fibre optique, la montée 
en débit, la radio (type wifi) et le satellite.
Premiers travaux en 2017
Les zones actuellement les moins bien desservies seront traitées en priorité. À partir de 
début 2017, les premiers travaux seront progressivement lancés pour augmenter le débit 
dans 101 locaux techniques (sous-répartiteurs) : avec une technologie plus performante que 
l’ancien réseau en cuivre. Les premières mises en service devraient intervenir à partir de 
l’automne 2017. Près de 14 000 lignes téléphoniques sont concernées par cette première 
phase d’amélioration du débit.

« Un accueil 
très chaleureux »
Enseignante en région parisienne, Séverine de Ren  
a repris, avec son compagnon Julien Perceau, l’épicerie 
de Varaire. Tout le monde y a trouvé son compte,  
le couple et les habitants du village.

 Nous étions enseignants en ré-
gion parisienne. Dans un premier 

temps, nous souhaitions seulement, si 
je puis dire, venir habiter dans le Lot et y 
demeurer professeurs. Mais nous avons 
eu un coup de cœur quand nous avons 
appris que l’épicerie de Varaire était à 
reprendre. Du coup, ce fut une double 
page que nous avons tournée… Julien 
connaissait la région, son charme, son 
climat… J’ai appris à mon tour à l’ap-
précier. Il y a ici un rythme de vie sans 
commune mesure avec ce qu’était 
notre quotidien jusqu’alors. Enseignant 
en économie, Julien a étudié la faisabi-
lité du projet, et nous avons eu aussi le 
soutien de notre prédécesseur, Richard 
Benimeli. Très vite, nous avons bénéficié 
d’un accueil très positif et chaleureux 
de la population et donc de la clientèle. 
Les gens étaient évidemment satisfaits, 

pour ne pas dire soulagés, de voir que 
ce commerce multiservice perdurait. À 
part les jeux à gratter, on y trouve tout ou 
presque, même le carburant ! 

Une marque 
d’enracinement
Ma peur d’être victime d’une sorte de 
cliché (la Parisienne bobo en mal de dé-
paysement) s’est très vite estompée. Et 
quand j’ai été enceinte, cela a été perçu 
ici comme une marque d’enracinement. 
Varaire et ses environs, c’est une com-
munauté humaine certes resserrée mais 
pas fermée. Le bilan est pour l’heure vrai-
ment très positif. Nos horaires ont chan-
gé, la nature de notre travail aussi, mais 
on s’est adapté avec plaisir. Sur le plan 
professionnel comme sur le plan humain, 
nous pensons vraiment avoir bien fait 
d’avoir choisi le Lot ! ». 
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L’enjeu de la reprise 
d’entreprise
308 prêts d’honneur accordés, 986 emplois maintenus à la 
reprise : voilà 10 ans que la plateforme « Lot Initiatives artisanat » 
offre son appui aux artisans en quête d’une reprise d’entreprise 
dans le Lot.

G râce à la plateforme « Lot Initiatives artisa-
nat », la chambre de métiers et de l’artisa-

nat du Lot a récemment accompagné la reprise 
de la menuiserie Viers à Gourdon par les Nîmois 
Anne-Sophie et Xavier Burban. Le couple a ainsi 
bénéficié d’un prêt d’honneur de 13 000 euros, 
doublé par sa banque partenaire.
Soutenu par le Département, le dispositif « Lot 
Initiatives artisanat » permet ainsi de bénéfi-
cier de prêts d’honneur, équivalents à 10 % du 
coût de l’investissement » (aide plafonnée à 
13 000 euros, sauf sur le territoire du parc na-
turel régional des Causses du Quercy : 20 % 
plafonnés à 26 000 euros).

La moitié des artisans  
a plus de 50 ans
« Lot Initiatives artisanat a largement contribué 
à favoriser à moyen terme la transmission de 

nombreuses entreprises artisanales du dépar-
tement, remarque Serge Crabié, président de la 
chambre de métiers. Favoriser la reprise d’en-
treprise, c’est, au-delà du maintien des emplois 
existants, en créer de nouveaux. C’est aussi pé-
renniser les savoir-faire de l’artisanat, d’autant 
que près de 50 % des artisans lotois ont plus de 
50 ans. Les postulants, extérieurs au départe-
ment, ont une importante carte à jouer… ».
Pour l’expertise de chaque dossier, Lot Initiatives 
artisanat bénéficie de la compétence d’experts- 
comptables, de banquiers, de notaires, mais 
aussi des organisations professionnelles réu-
nies au sein de la maison de l’artisan : la plupart 
d’entre eux seront présents en novembre pro-
chain à l’occasion du forum transmission/ 
reprise organisé cette année au sein de la CCI 
du Lot. 

tél. 05 65 35 13 55 et sur  
www.transentreprise.com

+infos

www.lot.fr  
(rubrique numérique)

+infos

À Gourdon,  
la menuiserie	
Viers a trouvé 
repreneurs.
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« Le Lot, un coup de cœur »
C’est avec bonheur que Pauline Daucerbies  
exerce comme médecin à Limogne-en-Quercy  
depuis quelques mois. Un espoir à l’heure  
où l’on parle de désertification médicale.

 Originaire de Châteauroux dans 
l’Indre, j’ai commencé mes études 

à la faculté de médecine de Limoges puis 
j’ai rejoint Toulouse pour mon internat. 
C’est à cette période que j’ai effectué un 
stage au service des urgences du centre 
hospitalier de Cahors. Ce fut un coup de 
cœur ! J’ai découvert une région et un pa-
trimoine authentiques, un environnement 
très agréable, et j’ai très vite aimé m’y res-
sourcer au fil de balades magnifiques… 
Par la suite, à chaque fois que cela fut 

possible, je suis revenue dans ce dépar-
tement. L’internat achevé, j’ai effectué 
des remplacements durant trois années 
dans le Lot, ainsi que dans des zones limi-
trophes (dans l’Aveyron ou dans le Tarn-
et-Garonne). Depuis le mois de juin, c’est 
à Limogne-en-Quercy que j’exerce, en 
collaboration avec deux praticiens. C’est 
décidé désormais, c’est dans le Lot que 
je m’installerai. Que ce soit à Limogne (au 
terme de ma mission actuelle) ou dans un 
autre secteur, mais dans le Lot !

Des patients ravis
Chaque jour qui passe me conforte dans 
ce choix, d’autant que j’ai maintenant 
aussi de l’expérience et donc des points 
de comparaison par rapport à l’exercice 
de la médecine générale dans d’autres 
régions. Ici, la population est accueillante, 
chaleureuse et dans le contexte que l’on 
connaît en matière de démographie mé-
dicale, surtout en zone rurale, les gens 
(notamment les plus âgés) sont évidem-
ment ravis d’avoir affaire à une jeune mé-
decin. Le contact est aisé. Je me sens 
épanouie. Je me sens désormais chez 
moi… ». 
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« Vendre nos produits  
et créer des vocations »
Aussi variés que ses paysages, les produits du Lot  
ont plus d’un atout… Ils participent à l’attractivité.

«L ’affluence enregistrée chaque année 
sur le stand du Lot au salon de l’agri-

culture est là pour en attester : les produits lo-
tois ont la cote », remarque Christophe Canal, 
président de la chambre d’agriculture et du co-
mité de promotion des produits du Lot. « Pour 
renforcer leur notoriété, nous avons lancé au 
printemps dernier une campagne de commu-
nication intitulée “Grands terroirs Lot, le goût de 
l’excellence” ». Cette dernière fait la part belle 
aux produits labellisés, récoltés ou élevés par 
les quelque 3 000 agriculteurs et éleveurs du 
département. Et il y en a pour tous les goûts : 
foie gras, agneau fermier, Rocamadour, noix 
du Périgord, safran et melon du Quercy, porc 
au grain du sud-ouest, sans oublier la truffe 
noire et le vin de Cahors, des coteaux du Quer-
cy et IGP du Lot, sont autant d’invitations à la 
gourmandise et à la gastronomie.

Tourisme et économie
Chaque année, durant le festival « Lot of 
saveurs », organisé par le Grand Cahors en 
association avec les Bonnes tables du Lot, 
une dizaine de chefs cuisiniers transcendent 
les produits lotois pour emmener les papilles 
gustatives en balade. Une nouvelle initiative 
est en cours de réflexion : elle consiste à faire 
converger les dynamiques des produits la-
bellisés et des grands sites touristiques du 
département. Des opérations communes 
pourraient être engagées dès l’été 2017 afin 
de renforcer l’image du Lot. En effet « au-delà 
de la vente de nos produits », conclut Chris-
tophe Canal, « nous cherchons à créer des 
vocations et à trouver des repreneurs poten-
tiels pour nos exploitations… ». 

Sur le site lot.fr, une page 
sur les professionnels de 
santé regroupe désormais les 
possibilités d’installation dans 
le Lot. Cette page renseigne 
également les médecins sur les 
aides possibles (la quasi-totalité 
du département étant classée 
en zone fragile en termes de 
démographie médicale) et sur 
l’environnement médical qu’ils 
trouveront.
Par ailleurs, le Département  
a participé le 11 octobre 
dernier à l’accueil des 
nouveaux internes (1ère année 
de médecine) à la faculté de 
médecine Paul-Sabatier à 
Toulouse: c’est le moment où 
ils doivent choisir leur stage. 
L’enjeu est qu’ils choisissent de 
venir dans le Lot pendant leurs 
études et de les inciter à rester.

Plus d’infos

+web
www.lot.chambagri.fr
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Unis pour faire vivre la solidarité !

D errière les politiques des Départements, ce sont 
des personnes sans emplois, âgées ou handica-

pées, mais aussi des collégiens et des enfants isolés 
qui sont concernés. Défendre les Départements, c’est 
défendre un échelon d’action publique de proximité, 
mais surtout une idée de la cohésion de notre pays, de 
son modèle social, de la République sociale. Le gou-
vernement l’a compris et a proposé, en février 2016, de 
prendre en charge intégralement le financement du rSa 
dès 2017 pour corriger l’erreur commise par les déci-
sions du gouvernement en 2004 qui, en décentralisant 
le rSa, l’a fait peser injustement sur les finances locales 
plutôt que sur la solidarité nationale. Cette solution aurait 
permis, tout en soulageant les comptes des Départe-
ments, de préserver le bouclier social que représente 
le rSa. Les conseils départementaux auraient alors pu 
investir pleinement dans les autres politiques. Mais, 
cette proposition a été refusée par les Départements de 
droite, au mépris des difficultés de nombreux Départe-
ments et des conséquences pour les habitants de ces 

territoires. Il s’agit de défendre un modèle social basé 
sur l’universalité et l’égalité républicaine !
L’action sociale et la solidarité sont au cœur des 
missions du Département. Pas de république sans 
cohésion sociale ! D’où l’attachement à cette valeur 
de fraternité, qui semble désuète, mais est une valeur 
d’avenir au cœur de l’enjeu républicain. Aussi, derrière 
chacune de ses politiques, chacun de ses dispositifs, 
le Département vise à la faire vivre davantage. 
Nous voulons partager notre projet. Il est facile de se 
diviser, toutes crises contemporaines sont des crises 
du lien, les enjeux sont culturels, d’éducation et de 
famille. Les valeurs inscrites sur les frontons doivent 
raisonner dans le quotidien, dans nos choix politiques !
Ainsi, cet été, malgré le contexte des attentats, les 
gens ont été nombreux dans les rencontres culturelles 
et festives. Les Français ont besoin de vivre ensemble 
des moments forts, de se retrouver autour de pro-
positions de qualité qui font vivre nos valeurs. D’où 
la volonté des élus lotois de soutenir la culture dont 

l’objectif est aussi de promouvoir la liberté de créa-
tion et de programmation, avec des actions fortes de 
transmission vers la jeunesse, des moyens importants 
pour aller vers tous et dépasser les clivages sociaux, 
pour faire vivre la solidarité !

Groupe Parti socialiste et apparentés
Composé de : Jean-Pierre Boucard, Monique 
Boutinaud, Véronique Chassain, Marie-France Colomb, 
Danielle Deviers, Marc Gastal, Nelly Ginestet, Françoise 
Lapergue, Pascal Lewicki, Gilles Liebus, Catherine 
Marlas, André Mellinger, Caroline Mey-Fau (présidente), 
Nicole Paulo, Catherine Prunet, Jean-Jacques Raffy,  
Serge Rigal, Maxime Verdier.

Groupe Parti radical de gauche
Composé de : Guillaume Baldy, Jean-Claude Bessou,  
Serge Bladinières (président), Nathalie Denis, Robert 
Lacombe, Maryse Maury.

Les territoires ruraux en mutation ?

D epuis 2014, trois grandes réformes de la décen-
tralisation se sont succédé venant modifier l’orga-

nisation des compétences entre les différents niveaux 
de collectivités. La commune a conservé la clause de 
compétence générale, les intercommunalités, après 
une vague de regroupement en 2012, doivent constituer 
des ensembles de 15 000 habitants.
La Région sort renforcée et les intercommunalités 
montent en puissance pour disposer de moyens finan-
ciers et techniques leur conférant une plus grande ca-
pacité d’action. Sur un territoire rural, de faible densité 
de population, l’intercommunalité prend la forme d’un 
territoire plus ou moins vaste et hétérogène.
Dans cette nouvelle architecture, comment une com-
mune rurale peut-elle se faire entendre ? Considérée 
comme l’échelon de base et de proximité, elle dispose 

de moyens limités pour assurer le maintien et la qua-
lité de services indispensables à l’attractivité. Elle doit 
donc compter sur la solidarité territoriale exercée au 
sein de l’intercommunalité. Mais cette solidarité ne 
peut véritablement jouer que s’il existe une synergie 
et une coopération entre des territoires disparates 
(urbains et ruraux) afin d’assurer une répartition équi-
librée des services et des équipements.
Le mode de gouvernance au sein d’une intercommu-
nalité étendue nécessite une organisation permettant 
aux petites communes de participer aux orientations 
et aux décisions de cette structure. L’exemple de l’in-
tercommunalité de CAUVALDOR organisée en pôles 
par secteur géographique est certainement à suivre.
Le centre décisionnaire s’est déplacé de façon du-
rable vers ces intercommunalités, financièrement 

plus à même de porter des projets. Les communes 
françaises (jugées trop nombreuses sur la carte euro-
péenne) ont l’opportunité de se regrouper pour créer 
des communes nouvelles. Celles-ci sont une solution 
à plus d’un titre pour des zones peu denses caracté-
ristiques des communes rurales, car elles vont assurer 
une meilleure représentativité et une meilleure prise 
en compte des intérêts au sein des intercommunalités, 
favoriser la mutualisation de services et de compé-
tences au bénéfice des habitants tout en conservant 
le lien de proximité.

Groupe Sans étiquette, Démarche citoyenne
Composé de : Christian Delrieu (président),  
Michèle Fournier-Bourgeade, Martine Hilt, Denis Marre.

Élus solidaires avec nos aînés 

L a solidarité fait partie de l’ADN de la collectivité 
départementale. Le Département du Lot l’exerce 

envers nos aînés dans les structures dédiées aux per-
sonnes âgées ou à domicile. Cette solidarité se divise 
en deux grandes familles de compétences :
Les missions obligatoirement assumées par le 
Département
Légalement, toute personne âgée ne pouvant sub-
venir financièrement à ses besoins peut bénéficier 
d’une aide du département. L’APA (Allocation per-
sonnalisée d’autonomie) illustre cette solidarité et 
permet aux personnes âgées de percevoir une aide 
financière pour accomplir les actes indispensables de 
leur vie quotidienne. Sont bénéficiaires, les personnes 
âgées de 60 ans et plus, résidant en France de façon 
stable et régulière, évaluées comme ayant un certain 
degré de perte d’autonomie dans leurs activités quoti-
diennes (le fameux GIR). Elle concerne notamment des 

services d’aide à domicile, des frais d’accueil de jour 
ou d’accueil temporaire, des frais d’aménagement ou 
d’adaptation du logement. Cette allocation constitue 
ainsi le poste le plus important du budget départemen-
tal consacré aux personnes âgées.
Les politiques choisies et votées par les élus Dé-
partementaux pour améliorer le socle commun 
des services aux personnes
La téléassistance est un exemple de service mis en 
œuvre à domicile : nos aînés disposent d’une liaison 
avec les pompiers fonctionnant sur la ligne télépho-
nique fixe 24h sur 24, afin d’être pris en charge de 
manière adaptée par les services de secours. Le Dé-
partement du Lot a aussi créé Lot Aide à Domicile : 
cette importante structure vise à mailler l’intégralité 
du territoire en participant au maintien à domicile 
des Lotois en perte progressive d’autonomie. Dans 
les EHPAD (Etablissement d’Hébergement pour Per-

sonnes Agées Dépendantes), les élus Lotois inves-
tissent pour l’amélioration de la vie des résidents. Des 
financements sont votés au sein du Département en 
faveur des associations qui formulent une demande 
concertée avec l’EHPAD pour réaliser de l’animation, 
de l’investissement mobilier au service des résidents, 
etc. Ces quelques exemples illustrent une partie de 
l’action menée par le Département et ses élus au 
service de nos aînés. Nous sommes à votre écoute 
pour toute demande de renseignement ou pour vous 
faciliter l’accès aux services compétents.

Groupe PS et Démocrates
Composé de : Dominique Bizat, Vincent Bouillaguet, 
Olivier Desbordes, Geneviève Lagarde, Serge Nouailles, 
Angèle Préville
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« Faire rayonner la culture scientifique auprès  
du plus grand nombre », telle est la priorité que 
s’est donnée l’association Carrefour des sciences 
et des arts du Lot.

«Pour sensibiliser petits et grands, nous disposons d’une large 
palette d’outils pédagogiques, à la fois ludiques et interac-

tifs », explique Jean Ripert, ancien professeur de physique passionné 
d’astrophysique, et aujourd’hui trésorier de Carrefour des sciences 
et des arts du Lot. Créée voilà 22 ans, cette association est devenue 
incontournable dans le Lot en matière de diffusion de la culture 
scientifique ; elle emploie désormais 3 salariées, épaulées dans 
leur rôle d’animation par quelque 90 membres bénévoles très 
volontaires.
La programmation scientifique proposée tout au long de l’an-
née est, à l’image du blog de l’association, très fournie : ate-
liers scientifiques pour les 8-12 ans, expositions, groupes de 
travail, formations d’enseignants, conférences, 
manifestations, coordination de rencontres, 
création de projets, mallettes pédago-
giques… En octobre, l’association 
coordonne ainsi la 25e édition de la 
fête de la science et le village des 
sciences à l’espace François- 
Mitterrand de Figeac.

“Opération Fripon”
Le Carrefour des sciences et 
des arts du Lot s’est récemment 
associé au réseau national de dé-
tection des météorites “Fripon”, 
en installant en avril dernier une 
des 100 caméras “Fish Eye” sur un 
toit de la ville de Cahors. Cette caméra 
filme à 360°, de jour comme de nuit, le ciel 
lotois (consultable en direct sur le site www.
fripon.org). Sa mission ? Détecter les chutes 
de météorites, dans la perspective de tracer 
leur trajectoire et de les récupérer au sol. 

xassociations

Durant tout l’été, Carrefour des sciences 
et des arts a proposé un parcours 
géologique dans la ville de Cahors.

Zoom sur le carrefour  
des sciences et des arts

Carrefour des sciences et  
des arts. Tél. : 05 65 22 28 14.  
www.carrefour-sciences-arts.org 

+infos
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Patrice Foissac,  
croisé du patrimoine 
et de l’histoire d’ici

Enseignant, président de la Société des 
études du Lot (SEL), Patrice Foissac est à la 
fois médiéviste réputé et citoyen engagé.  
Et surtout, passionné.

 Ce qui a été handicap - une 
industrialisation moins foisonnante 
qu’ailleurs - a permis de sauvegarder 
notre patrimoine ».

J’AIME…
Un	peu	:	collectionner les 
photos stéréoscopiques 
(en relief).
Beaucoup	:	le patrimoine 
lotois.
Pas	du	tout	: les pesanteurs 
qui retardent ou stoppent  
les initiatives.
À	la	folie	: lire.



I l en convient : « J’ai avec ce pays 
un lien familial, affectif, charnel ». 

Son doctorat d’histoire médiévale 
en poche, il aurait pu enseigner en 
faculté, courir les colloques, publier 
dans de prestigieuses annales. 
Patrice Foissac a préféré rester 
prof de collège. À Cahors, dans 
son Lot natal.
Lui, le fils d’instit et le descendant 
de vignerons qui avaient tout perdu 
lors de l’épidémie de phylloxéra en 
1875, a besoin de respirer l’air du 
Quercy.
C’est ici qu’il a peaufiné sa thèse 
sur « les collèges séculiers des 
universités de Cahors et de Tou-
louse aux XIVe et XVe siècles » 
(soutenue en 2008) et cédé « aux 
pressions amicales » pour devenir 
président de la vénérable Société 
des études du Lot (SEL).
« En faculté, je serais resté dans 
une sorte de niche, à travailler 
sans relâche un domaine précis, 
passionnant, sans doute, mais ce 
n’est pas la vie que je souhaitais. 
Ici, à Cahors, je peux m’intéresser 
à d’autres sujets ou époques que 
le Moyen-Âge, comme la Première 
Guerre mondiale, récemment. »

« Aider  
à comprendre  
notre monde »
Patrice Foissac sait sa passion 
partagée. « Il y a un réel attache-
ment des Lotois à leur histoire et à 
leur patrimoine. Cela se manifeste 
par des biais divers, certains s’in-
téressent au passé de leur com-
mune, de leur famille ou de tel mo-
nument. D’autres se passionnent 
pour une thématique : le fleuve, les 
vieux métiers… »
Cependant, même dans le noble 
repaire de l’archidiaconé Saint-
Jean, où la SEL a ses locaux, Pa-
trice Foissac est un historien qui 
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ne perd pas prise avec le présent, fût-il 
troublé et troublant. « Nous avons plus 
que jamais un rôle à jouer. À mettre en 
perspective les événements. Alors 
que règne la loi de l’immédiateté, nous 
pouvons offrir des outils, une grille de 
lecture… »
Un rôle d’autant moins aisé que « la 
parole des intellectuels est devenue 
moins audible. Les historiens, notam-
ment, travaillent désormais davantage 
en équipe. Le temps n’est plus où de 
grandes figures émergeaient et inter-
venaient dans le débat. »

« Notre histoire  
nous rassemble »
D’abord jovial, l’historien est aussi, tou-
jours, « un citoyen attentif et engagé ».

Alors, quand on l’interroge sur le devenir 
du Lot, son analyse est utile. « Le cadre 
départemental a tendance à éclater. 
Les habitants de certaines zones sont 
attirés par Montauban ou Brive. Il y a 
toujours eu plusieurs Lot, mais le phé-
nomène s’accélère avec les moyens 
de communication modernes. Mais il 
est un facteur d’unité à cultiver : notre 
histoire, notre patrimoine. »
Et il y a des permanences, des élé-
ments de la culture d’ici qui permettent 
ce va-et-vient entre le passé et le pré-
sent, « comme la vigne ».
« C’est le sujet sur lequel je travaille en 
ce moment » sourit Patrice Foissac. À 
57 ans, ce croisé du patrimoine est tout 
à la fois un honnête homme et un bon 
vivant. 

À	LA	SEL,	144	ANS	DE	«	CURIOSITÉ	»
Fondée en 1872, la Société des études du Lot édite un bulletin trimestriel comptant 
700 abonnés. Outre des sorties et colloques, la SEL assure une permanence 
chaque mardi de 14 à 17 heures dans ses locaux, 38 rue de la Chantrerie à Cahors. 
Particuliers et chercheurs peuvent y consulter ses archives et fonds documentaires. 
Dans une atmosphère studieuse mais conviviale.
« Le temps n’est plus où les universitaires considéraient les sociétés locales avec 
condescendance. Une vraie connivence existe désormais, même si nous sommes 
ouverts à tous les publics. Seul diplôme exigé : être curieux ! »



culture

Jeunesse :  
en avant  
la musique
Le Département 
accompagne les écoles  
de musique, avec 
une priorité donnée à 
l’enseignement dispensé 
aux moins de 18 ans.

P rélude : le partenariat entre le Dé-
partement et les écoles de musique, 

c’est une longue histoire. Au début des 
années 90, le Département a décidé 
de faire du soutien à l’apprentissage de 
la musique un point fort de son action 
culturelle. En 2009, une charte a été 
signée entre le Département, l’ADDA 
(Association départementale pour le dé-
veloppement des arts) et l’Union dépar-
tementale des écoles de musique afin de 
développer l’enseignement musical et le 
structurer.
Cette année encore, le soutien du Dé-
partement à l’enseignement de toutes 
les musiques s’élève à 507 000 eu-
ros, preuve d’un engagement au long 
cours. Au diapason, les communautés 
de communes contribuent également, 
ce qui au final permet de réduire les frais 
d’inscription.

2 600 élèves et 14 écoles
Quatorze écoles – 11 associations et 3 
relevant d’une commune ou d’une com-
munauté de communes – dispensent 
aujourd’hui un enseignement à plus 

de 2 600 élèves, essentiellement des 
jeunes : 80 % d’entre eux ont moins de 
18 ans.
L’aide du Département leur est désor-
mais réservée, dans le but de favoriser 
l’accès de la culture aux jeunes Lotois. 
Cette volonté correspond à l’un des 
axes forts de « Demain le Lot », le projet 
de mandat adopté à l’unanimité par les 
conseillers départementaux. Les heures 
de cours collectifs (qui peuvent être dis-
pensés à des adultes) sont également 
subventionnées par le Département.
Au final, la participation du Département 
au fonctionnement des écoles de mu-
sique peut représenter jusqu’à un tiers 
de leur budget (et jusqu’à 100 000 euros 
selon les effectifs).
Coda : l’aide aux écoles de musique 
va au-delà des heures de cours. Il peut 
concerner les bâtiments. Le Départe-
ment finance ainsi deux projets du Grand 
Figeac : l’agrandissement de l’école de 
musique de Lacapelle-Marival et la ré-
habilitation de l’école de musique de Fi-
geac. 
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Le Département apporte un soutien 
particulier à l’enseignement de la 
musique traditionnelle. Il a confié à 
l’ADDA la coordination d’une équipe de 
trois enseignants de musique trad’ qui 
interviennent dans les écoles de musique.

+infos



Twirling  
bâton :  
le Lot  
en Coupe  
du monde
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Tout autant gymnastes que danseurs, les athlètes lotois 
du twirling bâton n’attendent pas le nombre des années 
pour faire des étincelles en compétition. 

«Dès le lever, le bâton ne me quitte 
pas », explique en souriant 

Bixente Devlieger. Ce jeune homme de 
16 ans, licencié de l’association de twirling 
bâton de Lacapelle-Marival, est champion 
d’Europe en titre de sa catégorie depuis le 
mois de juillet dernier.
Sa mère, Mireille Carretey, présidente de 
l’association, explique la genèse de cette 
discipline tout en couvant des yeux ses 
petits protégés. « Inventé aux États-Unis 
dans les années 30, le twirling bâton est 
un sport à trois composantes : de la gym, 
de la danse, associées au maniement 
d’un bâton en métal doté de protections 
en caoutchouc de chaque côté ».
« Les principales qualités requises pour 
exceller sont la souplesse, la dextérité, la 

musicalité, associées à une bonne dose 
de confiance en soi et de concentration » 
précise Bixente, jeune athlète doté d’une 
musculature des plus flexibles. En 2017, 
il représentera la France à la prochaine 
Coupe du monde organisée en Croatie.

Une première en France
Le comité départemental de twirling bâ-
ton se compose des clubs de Lacapelle- 
Marival et de Souillac, tous deux affiliés à 
la Fédération française de la discipline. Ils 
regroupent une soixantaine de membres, 
âgés de 7 à 60 ans. Certains d’entre eux 
appartiennent à la section “handi twirl” 
(composée de non-voyants, de mal-
voyants et handicaps associés), une pre-
mière en France ! 

xsport

À Lacapelle-Marival, 
Bixente	Devlieger,	
champion d’Europe, 
aux côtés de Nina	
Sanchez	qui a 
décroché le titre  
de vice-championne 
de France en duo  
(avec Mathys Hajaji).

+web

http://club.quomodo.com/twirling-
baton-cd-46/ 



patrimoine

Quand la Vierge noire  
de Rocamadour passe au scanner
Depuis un an, la Vierge noire de Rocamadour est étudiée sous  
toutes les coutures, avant une éventuelle phase de restauration.  
Elle a passé un court séjour à l’hôpital de Cahors.
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Il est rare qu’un monument historique passe au scanner…  Objet classé depuis 1908, statue emblématique de Rocamadour, la Vierge noire a été escortée depuis la cité mariale par des représentants du conseil municipal  (elle appartient à la commune) et de la paroisse, direction l’hôpital de Cahors. En ce jour de novembre 2015,  il s’agissait de mettre à nu la composition interne de la statue, sans l’abîmer, dans le cadre d’une étude sur  sa restauration.

Xavier Durbise, radiologue, a assuré la partie médicale,  en prenant toutes les précautions.

La cellule patrimoine du Département a chapeauté 

l’opération et a mandaté Dominique Faunières, 

restauratrice, pour l’étude de la statue.
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L’étude globale de la Vierge noire a un coût de 14 000 euros (pris 
en charge par le syndicat mixte de Rocamadour qui regroupe la 
commune, le Département et la Région, avec une aide de 50 % 
de la part de l’État). L’hôpital de Cahors a offert gracieusement 
sa compétence et son savoir-faire. Cette étude permettra d’avoir 
une connaissance précise de l’état de cette célèbre statue et de 
préconiser les remèdes pour contrer les dommages du temps.

+infos

Plusieurs heures ont été nécessaires : les quelques minutes  

passées par la statue dans le scanner ont été suivies d’une longue 

période d’analyse des images en 3D devant l’ordinateur.  

La statue a été également radiographiée pour compléter l’étude.

La dernière restauration de la Vierge noire remonte à 1949 : 

elle avait été consolidée avec du plâtre et des attaches 

métalliques qui apparaissent aujourd’hui à l’écran.  

Tout comme sa robe de métal et son collier en argent.

Ce court séjour à l’hôpital a permis de vérifier que la statue est composée d’une seule pièce de bois, du noyer  (une essence qui laisse supposer une origine régionale), et qu’aucune relique n’est cachée à l’intérieur.

L’étude n’est pas terminée : des capteurs 
ont été placés dans la chapelle qui abrite la 

statue, au cœur des sanctuaires de Rocamadour. 
Durant un an, les variations de températures et 

d’humidité sont relevées dans le but d’améliorer 
les méthodes de conservation. Par ailleurs, un 

prélèvement a été effectué sur la statue, au 
printemps dernier, pour une datation au carbone 
14 qui en dira peut-être plus sur l’histoire de la 
Vierge noire. Si l’on en croit les textes les plus 

anciens, la statue date du Moyen Âge
(fin XIIe - première moitié du XIIIe siècle).



OCTOBRE
18	octobre	
« La nuit des rois » (théâtre) 
Cahors – théâtre 
Rens. 05 65 20 88 60
19	octobre	
La Yegros + La Chica  
(musique actuelle) 
Cahors – les Docks 
Rens. 05 65 24 13 60
Du	21	octobre	au	1er	novembre	

 Chantiers de l’acteur(e)   
et  des écritures 
Anglars-Juillac – espace Appia 
Rens. 05 65 36 23 76
22	octobre	
« Le triomphe de l’amour » 
(théâtre) 
Belaye – salle des fêtes 
Rens. 05 65 30 07 98	
« Jacky et Lulu veulent créer 
une SARL » (théâtre) 
Martel – salle de la Raymondie
26	au	30	octobre	
Festival dés en bulle 
Figeac – espace François-Mitterrand 
Rens. 05 65 50 91 76
28	octobre	
Constructions en pierre sèche : 
patrimoine identitaire du Lot 
(soirée thématique) 

 Caniac-du-Causse 
Rens. 05 65 53 40 00
29	et	30	octobre	
17e foire aux vins et   
aux fromages 
Anglars-Juillac – salle des fêtes 
Rens. 05 65 36 20 46	
Les 2 jours de Montcuq  
(course d’endurance équestre) 
Montcuq-en-Quercy-blanc 
Rens. 05 65 24 35 77
30	octobre	
Fête de la noix 
Thégra – salle du Temps libre 
Rens. 05 65 11 23 56

NOVEMBRE
3	novembre	
« Mon Royaume pour   
un cheval » (théâtre) 
Figeac – chapelle de la Sainte Famille 
Rens. 05 65 34 24 78
4	novembre	
Cocoon + Yellow (musique pop folk) 
Cahors – les Docks 
Rens. 05 65 24 13 60
5	novembre	
Lou Tavano (musique jazz) 
Saint-Céré – théâtre de l’Usine 
Rens. 05 65 38 28 08	
Concert de Raoul Petite +   
De Chez L’ogre + Sound Aka 
Le Vigan – espace Jean-Carmet 
Rens. 09 63 04 43 53

5,	10	et	19	novembre	
Initiation à la construction   
en pierre sèche 

 5 et 10 à Autoire, 19 à Calès 
Rens. 05 65 53 40 00
6,	9	et	10	novembre	
« L’homme de paille » (théâtre) 
Le 6 à Bretenoux – salle Ayroles  
Le 9 à Gramat – salle de l’Horloge  
Le 10 à Sousceyrac – salle des fêtes 
Rens. 05 65 38 28 08
9	novembre	
« Il ne faut pas déranger les 
anges » (théâtre jeune public) 
Figeac – salle Balène 
Rens. 05 65 34 24 78	
« Le siffleur » (humour musical) 
Cahors – théâtre 
Rens. 05 65 20 88 60
10	novembre	
Remi Geffroy (musique 
traditionnelle) 
Cahors – les Docks 
Rens. 05 65 24 13 60
12	novembre	
Ophélie Gaillard, l’ensemble 
Pulcinella et la soprano 
Emmanuelle de Negri  
(musique classique) 
Gramat – église Saint-Pierre 
Rens. 05 65 33 22 00	
Le TIC, théâtre d’improvisation 
de Catus 
Le Vigan – espace Jean-Carmet 
Rens. 09 63 04 43 53
13	novembre	
Course de la châtaigneraie  
Figeac 
Rens. 06 71 31 09 36
15	et	28	novembre	
Les sciences au cinéma 
Le 15 à Gramat - l’atelier  
Le 28 à Biars-sur-Cère – centre social 
et culturel 
Rens. 05 65 22 28 14
17	novembre	
« L’éveil » (théâtre-danse) 
Figeac – espace François-Mitterrand 
Rens. 05 65 34 24 78	
« Burn out » (théâtre) 
Cahors – théâtre 
Rens. 05 65 20 88 60
18	novembre	
« Boys don’t cry »   
(danse contemporaine, musique) 
Cahors – auditorium 
Rens. 05 65 30 18 16
18	et	19	novembre	
Perez chante Aragon, Ferrat, 
Ferré (récital parlé et chanté) 
Le 18 à Mayrinhac-Lentour –   
 salle des fêtes   
Le 19 à Lanzac – salle des fêtes 
Rens. 05 65 38 28 08
19	novembre	
La Cecilia y su gente (Flamenco) 
Gramat 
Rens. 06 73 82 40 12

20	novembre	
Thé dansant 
Cuzance – maison de la Truffe 
Rens. 06 25 70 21 49
21	novembre	
« Cabinet de curiosités » 
(danse) 
Anglars-Juillac – espace Appia 
Rens. 05 65 36 23 76
22	novembre	
Shakura S’Aida (musique blues) 
Cahors – les Docks 
Rens. 05 65 24 13 60
25	novembre	
« Histoire d’hommes »  
(lecture vivante) 
Gourdon — bibliothèque 
Rens. 05 65 41 30 92	
Volleyeurs (musique rock pop) 
Cahors – les Docks 
Rens. 05 65 24 13 60
25	au	27	novembre	
Salon du chocolat 
Cahors – parc des expositions 
Rens. 05 65 35 08 01
26	novembre	
Rokia Traoré (musique) 
Figeac – espace François-Mitterrand 
Rens. 05 65 34 24 78	
« Le misanthrope » (théâtre) 
Saint-Céré – théâtre de l’Usine 
Rens. 05 65 38 28 08
30	novembre	
« Knee deep »   
(cirque contemporain) 
Cahors – théâtre 
Rens. 05 65 20 88 60	
« J’écris comme on se venge » 
(théâtre) 
Figeac – médiathèque Astrolabe 
Rens. 05 65 34 24 78

DÉCEMBRE
2	décembre	
« J’écris comme on se venge » 
(théâtre) 
Saint-Céré – théâtre de l’Usine 
Rens. 05 65 38 28 08	
Critical project + Premates + 
Aschenbecks (musique rock) 
Cahors – les Docks 
Rens. 05 65 24 13 60
3	et	4	décembre	
« Un week-end d’enfer » 
(ateliers théâtre-danse) 
Anglars-Juillac – espace Appia 
Rens. 05 65 36 23 76	
Téléthon du Lot 
Rens. 05 65 24 58 77
4	décembre	
Trail de l’Igue 
Crégols 
Rens. 06 24 42 39 42
8	décembre	
« Burn out » (théâtre) 
Saint-Céré – théâtre de l’Usine 
Rens. 05 65 38 28 08

8	décembre	
« Arrêt sur images »  
(théâtre-danse) 
Cahors – les Docks 
Rens. 05 65 24 13 60
9	décembre	
« Hyacinthe et Rose » (théâtre) 
Figeac – espace François-Mitterrand 
Rens. 05 65 34 24 78	
Les Sea girls (musique) 
Cahors – Théâtre 
Rens. 05 65 20 88 60
10	décembre	
Paco Ibanez (musique) 
Saint-Céré – théâtre de l’Usine 
Rens. 05 65 38 28 08	
Agua y vinho   
(musique catalane et classique) 
Gramat 
Rens. 06 73 82 40 12	
« Les gourmandises de Satie » 
Anglars-Juillac – espace Appia 
Rens. 05 65 36 23 76	
Michel Guidoni s’affiche 
(spectacle humour) 
Le Vigan – espace Jean-Carmet 
Rens. 09 63 04 43 53
11	décembre	
Cabaret de Bélaye 
Rens. 05 65 30 07 98	
Foire bio de Noël 
Cahors – espace Clément-Marot 
Rens. 07 81 35 12 96
13	décembre	
Les sciences au cinéma 
Prayssac – cinéma Louis-Malle 
Rens. 05 65 22 28 14
15	décembre	
Funky style brass + DJ  
(musique actuelle) 
Cahors – les Docks 
Rens. 05 65 24 13 60
16,	17	et	18	décembre	
« Rêves de sable »    
(art de sable, musique, 
marionnettes) 
Le 16 à Saint-Céré – théâtre de l’Usine 
Rens. 05 65 38 28 08 
Le 17 à Figeac – salle des fêtes 
Le 18 à Fons – salle des fêtes 
Rens. 05 65 34 24 78	
La petite musique de Makao 
(spectacle jeune public) 
Le Vigan – espace Jean-Carmet 
Rens. 09 63 04 43 53
17	décembre	
La petite musique de Makao 
(spectacle jeune public) 
Le Vigan – espace Jean-Carmet 
Rens. 09 63 04 43 53
18	décembre	
Courir pour le sourire  
d’un enfant  
Gigouzac 
Rens. 06 37 81 92 90
31	décembre	
Les Swings (réveillon spectacle) 
Le Vigan – espace Jean-Carmet 
Rens. 09 63 04 43 53

agenda
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*    Pour les espaces naturels sensibles (ENS)  
Réservation obligatoire au 05 65 53 40 00 de 8 h à 17 h 30 du lundi au vendredi

  Label “Le Lot, un festival de festivals”
Plus de dates sur Lot’Agenda
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Des artistes dans les écoles  
et les collèges
L’ADDA, en partenariat avec l’Éducation natio-
nale, les structures culturelles et les collectivités 
locales, a préparé pour cette nouvelle rentrée 
un programme culturel à destination du jeune 
public. Des élèves de différentes écoles et col-
lèges du Lot bénéficieront d’ateliers en classe 
avec des artistes professionnels. Hors temps 
scolaire, ils découvriront aussi, en famille, les 
spectacles des compagnies invitées : le conteur 
Frédéric Naud, les compagnies de danse Diver-
gences et Cécile Grassin chorégraphe, Jean-
Claude Gallotta, Marinette Dozeville et les Asso-
ciés Crew, les compagnies de théâtre L’Œil du 
silence et Créature. En musique, des élèves ex-
ploreront le slam avec Olivier Copin et Strange 
enquête. Ils s’initieront également au rock et à 
la culture traditionnelle occitane.

Lot Amplifié :  
l’appel aux candidats
Vous êtes un groupe de musiques actuelles du 
Lot et vous souhaitez développer votre projet ? 
Inscrivez-vous avant le 13 novembre 2016 au-
près de l’ADDA pour participer au tremplin « Lot 
Amplifié » ! Ce dispositif a pour objectifs de 
repérer, promouvoir et soutenir les groupes de 
musiques actuelles. Après sélection par un jury, 
quatre groupes se produiront sur la scène du 
théâtre de l’Usine à Saint-Céré, le samedi 25 
février 2017. À l’issue de ce concert, le lauréat 
sera désigné par le jury. Ce lauréat bénéficiera 
d’un accompagnement (promotion, formation, 
résidence…) et se produira en Occitanie (Aude, 
Aveyron, Tarn, Gers et Tarn-et-Garonne). N’at-
tendez plus pour déposer votre candidature 
(dossier d’inscription accompagné de 2 titres 
au format mp3).

Des formations  
pour les associations
L’ADDA propose des journées de formation pour 
les porteurs de projets culturels (tarif 10 euros). 
Les prochaines dates : samedis 5 et 26 no-
vembre, à Gourdon : encadrement et mobilisa-
tion des bénévoles ; samedi 10 décembre, à Lal-
benque : la fiscalité d’une association ; samedi 
14 janvier, à Luzech : les droits d’auteur dans le 
spectacle vivant.

INFOS ADDA DU LOT+infos
Renseignements et réservations : 05 65 20 60 30
www.adda-lot.com

À LIRE !À VOIR !

150 kg à deux.  
On vous en remet  
un de plus ?
Vincent Roca et Wally se produiront ensemble dans 
ce spectacle, le vendredi 22 octobre 2016, à l’audi-
torium du Grand Cahors. Ces deux drôles d’oiseaux 
se livrent sans retenue à une festive joute verbale. Ce 
spectacle est le premier d’une programmation « Hu-
mour à Cahors ». C’est une initiative de l’association 
« Lot et Compagnie » de Cahors, qui avait déjà pro-
grammé l’humoriste Nicole Ferroni en 2013 dans le 
département. Et il se pourrait qu’elle revienne…

Les boucles lotoises
10 euros - Dans les offices de tourisme, les 
librairies ou sur www.tourisme-lot.com
Lot Tourisme réédite le topo guide cyclo « Les 
boucles lotoises » : 37 fiches-circuits pour se 
promener à vélo dans le département sur des 
circuits allant de 4 à 31 km. De très faciles à 
sportives, ces boucles sont incontournables 
pour apprécier toute la diversité des paysages 
et du patrimoine du Lot. Quelques nouveautés : 
les coordonnées GPS des points de départ et 
les profils topographiques ont été ajoutés. Ces 
circuits font l’objet d’un entretien régulier par le 
Département.

Mémoires  
d’un tombeur
19,40 euros - Les éditions Amalthée
Humour, romantisme, nostalgie, paillardise… 
Paul Gibert, de Gramat, signe un recueil de nou-
velles, légendes et poèmes qui ont souvent pour 
cadre les paysages du Lot.

À FAIRE !

Deux courses solidaires  
à Cahors
Après « La Cadurcienne », réservée aux féminines, qui a eu lieu le 16 octobre 
2016 au bénéfice de la lutte contre le cancer du sein, une autre course so-
lidaire aura lieu à Cahors le samedi 5 novembre 2016 : l’Ekiden, course de 
nuit au bénéfice de la recherche contre la maladie d’Huntington. Une équipe 
d’élus lotois participera à cette épreuve.
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Plus de 2 millions de documents numérisés, 
en accès libre et gratuit, pour tout savoir 

sur l’histoire lotoise

Archives départementales
Découvrez le nouveau site

archives. .fr

Sauvegardez vos 
documents

Accédez aux documents via le 
nouveau moteur de recherche

Découvrez nos 
expositions virtuelles


